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4° A iii fin d'uno saison où les |imi''.so8 cnt, été iifiniliriniscs, il fiuit lirûlor tnutos

les plantes missitôt que l'on a fait la ricolte. De cette manière on lU'trnini un urand

nombre ries insectes à tous les .-tage-s de dévelopiiement.
5° Cultures-appâts.—On peut sen'.er quelques graines de eourjre ordinaire parmi

celles de melons, concombres, etc., de sorte {[u'elles lèvent quelipies jours avant celles-ci.

Les courfres étant |irél'crées, les jinnaises s'amasst'ront dessus, et on ]MUirr:i facilement

le.s y détruire.

Le Barbkai Barré du Concomiirk

(Strijied CucumlxT Ueetle, Diahrolica villain. Fali.), ti^r. TiO.

Attiniiic.—Coléoptères (Imrbeaux) barres de noir, de ileux ciiniiiiènies de pouce d»

longueur et moitié aussi larges cpie loiifis. Ils passent l'hiver a l'état parfait, et, aussi-

tôt que les jeunes plantes (ie concombres ou de courRes de toute espèce ont levé, ils se

massent sur elles et les détruisent. Plu.s tard dans l'année les mêmes barbeaux atta-

quent les plantes, dévorant les feuilles à leur surface inférieure et ans.si les autres par-

tie.s des plantes. L<'s lar\es ipii sont en forme de vers minces, blanclics, à tête foncéie,

vivent dan» le s(d jiarmi les raeint's ipTelIes i>ercent et à l'intérieur dis(pu'llef» elles

s'élèvent (juelqucfois jusqu'au-dessus ilu sol.

I^ barbeau barré du concombre se rencontre dans tout le Canada à l'est des '' prai-

ries '', et il fait so\ivent de grands ravages parmi les jeunes plantes au luiutcinps, sur-

tout aux plantes à fleurs. 11 y en a deux générations en Canada, la seconde fréquem-

ment beaucoup [ilus nombreuse nuiis moins destructive cpie la première aux cucurbi-

tacées telles que courges, coiu-ombres, etc. I>'s barbeaux font aussi quebiuefnis beau-

coup de tort aux poLs et aux bari<'ots, dont ils rongent les cosses vertes et les rendent

invendables.

liemi'Ji'K.—Tentes. On iie\it protéger les jeunes plantes contre les barbeaux au

moyen d'une pièce carrée de toile à fromage maintenue -oulevée par deux bâtons flexi-

bles en croix dont on «'tifonce les ipuitre extrémités dans le sol. On peut assujettir la

toile en place en jetant \in peu <lc trrre sur k>s bords. Lorsque les plantes ont poussé

au lK)int (pi'il devient nécessaire d'enlever la tente, la plus grande liartie des insectes de

la première génération auront disjmru.

Poisons. J,e,s i>ulvérisations de boiiillie bordelaise enipoisouné'e (Remède 7) pro-

tégeront les jeunes iilantes c\icurbitucées contre les attaques de ce barbeau, et en même
temps contre celles de l'altise du concombre. Le vert de Paris avec plâtre à amende-

ment, cendre ou chaux (1 iiour ."iO en poids), si on le saupoudre sur les plantes à courts

intervalles de quelipies jours, détruira un grand nombre des barbeaux et eu tiendra

d'autres éloignés. On iie\it obtenir ce dernier effet en répandant entre les plantes du

plâtre à ai udement bien saturé de pétrole ou de térébenthine, liipiides qui sont tous

Jes deux très dé-sagréablcs à <et inscct4>. On recommande fortement de sauiwudrer le

sol autour des racines avec du tabac de rebut en poudre; mais c'est une -ubstance qu'il

est ditticili^ de .'^e jJriH'urer.

1/s barbeaux barré-s du concombre sont très agiles et volent sans peine de plante en

l'iantc; aussi, comme ces plantes iioussent très rapidement, faut-il souvint répéter les

applications de poisons.
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